
Description historico-artistique de Collicello : 
 
Collicello, dont le nom dérive très probablement de la position occupée par le village sur une colline 
riche de bois, à 15 km d’Amelia (l’ancienne Ameria) et à la frontière avec Todi, a été pendant des siècles 
le gardin de l’antique rue Amerina, une voie romaine construite autour du troisième siècle avant J.C., 
un des axes de communication majeurs d’Italie centrale durant plusieurs siècles qui constituait un lien 
entre Rome et Ravenne. Principalement utilisés pour le commerce, des lieux de culte païens ont été 
construits sur la route et sont encore en vie aujourd’hui sous d’autres fonctions ; la route est 
également devenue un parcours de pèlerinage vers Rome. 
 
Les premiers documents mentionnant Collicello comme castrum collicelli remontent à la fin du XIIIe et 
au début du XIVe siècle : un des documents affirme que certains habitants des châteaux voisins ont 
demandé à la commune d’Amelia de construire un nouvel ensemble fortifié, qui prit le nom de 
Collicello, afin de contrôler les visées expansionistes de Todi. La position stratégique du village causa 
des attaques continues et des pillages conséquents de la part des troupes de Todi, en particulier des 
Chiaravalle, qui, en 1461, rasèrent le petit bourg. Le futur pape Jules II intervint avec une délégation 
diplomatique pour réorganiser le pouvoir de cette famille ; mais à la fin du XVe siècle, Todi menaça de 
nouveau les possessions d’Amelia, qui rassemblait une armée battue près d’Acquasparta en 1500. 
Après une brève période de stabilité, à la suite du Sac de Rome (1527), les troupes de la Ligue Sainte 
se sont retrouvées à Collicello, qui ne réuissit même pas à assurer leur alimentation à cause de la 
pauvreté qui régnait en maître. 
 
En l’absence de certains documents, il n’est pas possible de reconstituer le profil historique du village 
du XVIe au XXe siècle. En 1943, le juriste florentin Piero Calamandrei, un des pères de la Constitution 
italienne, fut contraint de se réfugier à Collicello, suite à l’invasion allemande de l’Italie et à la 
proclamation de la Répubblique Sociale, où il resta jusqu’à la Libération. Depuis l’après-guerre, un 
réaménagement du territoire a été opéré, ce qui a donné lieu à un repeuplement du village, suscitant 
également l’intérêt de personnages éminents, tels que le sénateur Alfredo Reichlin et l’historien 
Giuliano Procacci, qui le choisirent comme lieu de repos.  
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